
institutions multilatérales. La formule retenue à Halifax a donné le ton aux 
sommets suivants qui devaient prendre exemple sur l'entreprise privée et 
travailler en fonction de résultats. 

À Lyon en 1996, les dirigeants se sont penchés sur le thème général de la 
mondialisation. Ils ont reconnu que l'interdépendance économique croissante à 
l'échelle mondiale offrait de nouvelles possibilités à la communauté 
internationale tout en ajoutant aux responsabilités collectives des grands pays 
avancés au chapitre de la coopération interne et externe. Au crédit de la 
mondialisation figurent la croissance de l'investissement et du commerce, 
l'ouverture des régions les plus peuplées au commerce international, — ce qui 
améliorera le niveau de vie de plusieurs pays en développement, — et la 
création d'emplois spécialisés. 	. 

Place du Canada à la table des sommets 
Le Canada est fier de s'associer aux autres pays les plus avancés pour aider à 
orienter le cours des événements dans divers domaines à l'échelle mondiale. Le 
fait que le Canada ait participé aux sommets depuis 1976 lui permet d'influer 
sur l'orientation économique, commerciale et politique du monde. 

Les sommets font aussi avancer les dossiers politiques importants pour le 
Canada. Si la mondialisation suscite de nouvelles possibilités économiques, elle 
engendre cependant de nouveaux problèmes. Les sommets offrent à la 
communauté internationale une tribune au sein de laquelle les pays peuvent 
travailler ensemble à résoudre ces problèmes. Le Canada s'est servi des 
sommets pour donner de l'impulsion aux questions thématiques, comme la 
consolidation de la paix et la prévention des conflits, la criminalité 
internationale, le terrorisme, le respect des droits de la personne, le 
désarmement et l'élimination des mines antipersonnel. Les sommets ont 
également donné lieu à des discussions sur d'importants dossiers régionaux, 
notamment le soutien au processus de paix au Moyen-Orient, la situation en 
Bosnie et Herzégovine, ainsi que dans la région des Grands Lacs africains. 

Le Canada apporte à ce processus une dimension unique, du fait qu'il est un 
internationaliste et membre d'importantes organisations comme l'ONU, l'OMC, 
l'OCDE, l'APEC, le Commonwealth, la Francophonie et l'Organisation des 
États américains. 

Tous les Canadiens bénéficient du resserrement des liens entre les huit pays, car 
cela permettra à ceux-ci d'élaborer des approches communes aux grandes 
questions mondiales qui nous touchent tous. 
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